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apparence de nos vieux petits v.lla.es Canadiens

Le progrès s'est refusé à entretenir plus longtemps

leur caducité. Les maisons ont perdu leur chapeau

de "bardeaux de cèdre" couvert de mousse verte

craquelé et bruni par les pluies de l'ete et par le

soleil, et les chanteplcures des aqueducs munici-

paux ont lait remiser dans les vieux hangars les mar-

gelles et les "brinballes" des vieux puits dont quel-

quefois encore on aperçoit les pier.es dis,omtes des socles

antiques... . , i *,.

A l'éooque de Paul Duval, qui n est pas, du itsU,

très éloignée de nous, les conservateurs des NieiH^

choses du passé auraient été ravis de découvrir, blotti

dans les rochers des bouches saguenavennes. comnu

un village d'estampe ancienne.

C'était le vieux Tadoussac.

La sensibilité des curieux aurait singulièrement

bénéficié des circonstances anciennes ou récentes

qui avaient permis à ce village d'échapper aux avatars

no, maux qu'ont subis, sous le fouet du Pro.res ses

semblables, les villages égrènes sur les deux r.xcs du

lleuve Saint-Laurent...

Mais depuis, l'inévitable est Ncnu pour 1 adoussac

aussi et le temps, de ses doigts impitoyables, en mo-

difiant la physionomie des êtres et des choses, a change

le visage du vieux bourg saguenayen.

P^r la puissance subtile des mots essayons du

n.oins de lixer un pale rellet de sa beauté touchante

d'antan.
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